
Leurs moyens: la rase, le feu, le carnages

L'effet communémfent, une dure esclavage

Sinon l'anarchie, où les fils contre les pères

S'égorgent l'un et l'autre, pour remplir les enfers

Retire ta motion, blasphêmateur insigne,

Promptement abandonne ta place, ou la vign,

Laisse, laisse à tes freres la douce jouissance

Du plus grand des luxes, l'ancienne innocence."

Ces discours toucherent vivement l'Assemble'e.

Tous cherchent en foule la de'esse Renomme'e.

Un de'bordement d'haleine innonde tous les coins5

La fievre Solonne fait peter les poings,

Le sang le plus froid bouillonne comme la mer,

Et la voix la plus douce surpasse le tonnerre:

Enfin ils veulent tous calmer la, dispute;

Mais ce n'e'toit partout qu'une honteuse de'roùte.

* La race humaine ef beaucoup obligée à la France, pour la leSon inftru&ive,
"quelle vient de nous donner, fur le véritable caraâère de l'homme, L'hiftoire

des crimes qu'il a commis, pendant le délire de la revolution, decreditée par notre
pofferité, fera mife au nombre des fables de 1'antiquité. Il doit nous apprendre
àapprocher, mmr, le veffibule du temple de la Religion, avec la plus profonde
reverence, à refFeéaer toutes fes formcs; et à toucher à fes abu
licateffe refiechie. C'efn la Rcligion feule, qui à arraché" homr

er-, fans elle il d.ient purermient animal,
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